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Nous aussi, 

nous vous disons merci... 

La lune est ce soir tendre et rose 
Et la fleur est encore éclose ; 
Un tourbillon de joie et d'or 
Baise en passant le vent qui dort. 

Une étoile danse à la brise 
Au sein dormant de l'herbe grise. 
Le petit prince dans son lit 
Songe. Et la nuit blanche remplit 

Son cœur du conte d'une fée. 
Cette rêverie étouffée 
S'est éprise de mon verger 
Et la flûte chante au berger. 
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Ô flamme du souvenir, brûle ! 
Jette sans peur la tentacule 
Des mots. L'oiseau même s'est tu ; 
Voix des cieux, que me diras-tu ? 

« Je suis le grand cri des orages 
Mes éclairs n'ont pu le toucher. 
Le tonnerre sifflant ses rages 
N'a pu l'emporter. Le nocher 

Lui-même n'ose le surprendre. 
Les biches vont poser leur front 
Sur ses genoux. Les souffles tendres 
De leurs branches embrasseront 

Ses pieds. Et l'hymne de sa fête 
Monte alors vers son Dieu caché. 
Et Lui, plein d'amour, sur la tête 
De l'homme à genoux s'est penché. 

Le lys pâle et pur d'une larme 
L'a blanchi d'un poids éternel ; 
Encor un souvenir du drame 
Qui n'est qu'un monstre originel. » 
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Envolez-vous ô longs espoirs 
Sur les pauvres souffles du soir ; 
Permettez à l'homme de croire, 
De continuer son histoire. 

Que le geste du laboureur 
Apaise son champ. Ô saveur 
De mort, éloigne de nous l'heure ! 
Que le pardon s'incline et pleure. 

La joie embrasera la mer, 
Pour ce jour, pour un soir si clair. 
L'enfant appellera sa mère ; 
Vous serez heureux, vous ! La terre 

Vous dira merci. Nous aussi, 
Baissés, nous vous disons merci ! 
Et sur votre oreiller humide 
Un ange passera, timide. 

Jean-Claude GRESSOT, 
de la Section des Grands. 
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